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TRCIH-RIVIEHES.

OLIVIER TRUDEL,
LIBRAfRK-EDITECJR

4S RUE m PLATON.
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Imprimerie du "Journal dks TRors-IlmARiBS.»

40 Coin des Rues St-Pierre et Bonaventure.

TBOIS-RIVIERES.
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»riélé LitKîrai.

mgt deux par

i»tred« l'Ain-

AVIS AU CATÉCHISTE.

Biours réponses «onfl^ur "« «, „h dÊ!'' ' "' '^"'•

l dro et encore pl„« difficiles 4 com^^Jf'-"^'' " "l''"'^"-

l'enfant lui-même q^,i set ™i. (
.^"•^'"«'o que pour

nion.
pupaie à la jjreimero commu-

L'Al'TEl'R.



UN MOT D'EXPLICATION.

rOnimciUc intitule : " Lo

En livrant à ^'^^P^-^S, ux K, faut«/' l'Auteur n a

u Petit Catéchisme Explique
^^^ ^.^ vi^telUgcnce du

eu pour but q^e^lVTrvinCESaHtique do Québec

Petit Catéchisme de la I r^vmct^^^^ôme catéchinme avec

et non de le remplacer ,

"^^^'^J rcponscs de moina.

rapport favorable qu on lui en u u

'

Voici ce Rapport :

A 8A GRANDEUR MGKL. F. LAFLECHE.

Monaeigneur, vîilors

catholique. „^„.^t il n'omet rien d'essentiel.

IMPEWATCB.

cWsmo queKous
''^V""J""* urte-&vorablo qm nous en

nous approuvons sur le^.apvK^^^^^^
^.^^, ^^^ destiné à rem-

l^^^^'^^^'^^^
p.ovinaaIactucUcn..ut .n ...

ge.

t L. P. Ev. des Trois-Rm^es.
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uteur n»
ïence du

ic Québec

sme avec

do moiuH.

né la por-

iliqué aux

n et vu lo

PRIERES CHRETIENNES.

gUIL FAUT AITRENDUE AUX ENFANTS, AU
MOINS EN LEUU LANGUE

AFINUU1L8 PUISSENT LES RÉriTEH MATIN ET &OIK.

» • »

Je Villers.

la doctrine

itieL

ligencc des

32.

J, Ptro.,

ivianus.

)réseiit caté-

;
soin et que

; qui nous en

istiné à rem-

mcnt en usa-

Le Signe de la Croix.

t Au nom du Père et du Fils,! t In nominc Pati-is. et Filii
•t du Saint-Esprit. . et Spiritus Sancti.
Ain«i soit-il.

| Amen.

L'Oraison Dominicale.

Notre Père qui êtes aux cieux.
1. Que votre nom soit sanc-

tifié :

2. Que votre règne arrive
;

3. Que votre volonté soit faite
en la terre comme au ciel ;

4. Donnez-nous aujourd'hui
notre pain quotidien ;

_
5. Et pardonnez-nous nos of-

fenses, comme nous pardonnons
à ceux qui nous ont offensés

;

6. Et ne nous induisez point
•n tentation ;

7. Mais délivrea-nous du mal.
Àinai soit-il.

Patkr noster, qui es in cadi*.
1. Sanctificetur nomen tuuni ;

2. Adveniat regnum tuuiu ;

3. Fiat voluntas tua sicut in.
cœlo et in terra ;

4. Panem nostrum quotidiii-
num da nobis hodiè ;

5. Et dimitte nobis ditii nc»»-
tra, sicut et nos diniittimus de-
bitoribus nostris ;

6. Et ne nos inducus in tenta-
tionem ;

7. Sed liberu noai à mu lu.

Amen.

Rivières.



Il

La Salutation Angélique.

lrvo.i?siil"i-. Marie, Pl''"'''*;!

V(»UH :
vous l'terf '^*^''

T/.^im le

s,',"";;'r'r;;f-.».n.,.ro
uiort. Ainsi ^"l'-il-

fructnsventnstiu .)«..«..

Le Symbole des Apôtres.

unique. Notre-HeiRncMi .

|„ostruin ;

^^ ^^ ^piri-

assi. h V^
'U-m de Dieu le

.^^^^
tmif miissiuit ; , . „„. l„^l 7. Inde vcnturus e. i .i

^Tt>^mil viendra JUfTo,
^^'•'iviVos et mortuo.. ^

vivintsetlesmovK ; «^ Oredo m bpuitum

^'h. Je crois mi Samt-Espr.t .

,^^^^^ p,,,e.ia,m catho-

,, '..........«nion des sam s

••^^„„i,,,onem peçcatornm

lit ...rémission dos vM^^^. -
\\- .'^"nis

resnrrectumem :

il r ;.
nturrection de\a el.M.r. U. ^^^ ,,.ternnm.

l'I La vie éiornelie. Anien.
Ainsi soit "1.

4
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plena. B**'

icmMlictn tu

benedictuf

tterUei, orn

bus nunc et

3.

>eum Pat rem
iitom, eveatt^-

"Christum Fi-

ni.
Dominiim

s t'St de ^V}V'
ex Mariil V""

Poutu) Pilato.

us et snimltus :

ri int'eroa ,;
ter-

t h,
mortuis :

cd'lo!' : sedet ad

tirif omnipoten

rus est judicnre

p. -,

Spiritum >i»w-

Icclesiam catho-

uin eomniunio-

»em peccatornm ;

lurrectionom :

(îrnaiii.

La Confession des péchés.

1

JK eouf'cîs.sc à DitMi ton |»iii.<-

sant. h l;i l)ieiiheinc'U^c Mi-
r'w toujoin;- vierfre. h saint Mi-
<-!iel nrchaiiffo, à saint .Juaii
Baptiste, aux apôtres saint
Pierre et saint Pani, et à tous
les sailli 8, (et à vou^. mon père.)
que j'ai grandement péc-lié e.i
pensées, paroles et en œuvres ;

par ma faute, par ma faute, par
Jiia très-Krande faute. C'est
pourquoi je prie la bi<?nheureuse
Marie toujours vierj,'e, saint
Michel archange, saint Jean
Baptiste, les apôtres saint Pierre
et saint Paul, et tous le.«i saints,
(et vous, mou père), de prier
pour moi le Seigneur Notre
Uieu.
Que le Dieu tout-puissant nous

fasse miséricorde, et que. nous
ayant pardonné nos péchés, il

nous conduise à la vie éternelle.
Ainsi soit-il.

Que le Seigneur tout puissant
et miséricordieux nous accorde
le pardon, l'absolution et la ré-
mi.ssion de nos péchés.
Ainsi soit-il.

(^OM.ji|.;wii i)eu (uiMiipoteiiti

j

ot.i^a' Majuo seinper virpini,
iH'alo Mieha^h arclianprejo.heato
:.ioanni Haptist«>, sanciisaposto-
hsPetro et Paulo. <>t omnibus
sanctis. (et tibi. patcr.) qui,,
peccavi nimis cof^itatione |verl)o
et opère : mcàculpa. meà culpa.
imea maxiiur culpa. Idèo precor
oeatain Manam semper virtri-
iiom, beatiim Michaelcin ar-
cha^elum.bcatuni Joanem Uap-
tistam,saiK;iosap..sr(.lasl>etriini
et J aniuni.et oinnes sanctos (et
te. Pater.) (u-are pro me 'ad
liominum Deum nostrum

Misereatur nost 'innipoieiiii
IJeus.et dimissis pe> ,atis nostris
perducat nos ad vitam ieternam
Amen.

Indulffcntiam. absolutionem
et remissioiiem peccatorum nos-
troruratribuat nobis omnipotent
et misericors Dominiu.
Amen.

Acte d'Adoration.

jyjoN Dieu, je vous jidpre et vous reconnais pour mon ('roaleur

•lujr"
^''"'''"''"" ''^*''f''n^'»r ot pour le maître absolu de toutw

Acte de Foi.

ON Dieu.IV/TON Dieu, ie crciiw fr>rni«n-i">it l^jn» (.r. ^^.ç i„ -.,;...„ p^ .•

tholique croit et enseigui;', parce (pie c'est voÙs'q'îii IWz dUet quo vous êtes la vérité même. • "vt.y, nu



IV

Acte d'Espérance
^^^^^ ^^_

Acte d-Axnour et de Ohan •

Acte de Contrition.

grâce, de ne

éplaît . PMd^orïïoBoseT roweno»"»
'

|br„ui ^re/eWl-aire
pémtenee.

Acte de Remerciment.
1 _- USnnil lllir

^.enS'offtS'fvotroMUo.

e

Acte d'Offrande.
ous offre mes pe««||;-

tout ce que jo pousda»,«îo vous • ie vous offre in

MON Dieu, i'ai
^«^^ea'SoS, inivii et tout ce que

î^e nTvTx^Ploye^^^
votre service.

Acte d'Humilité.
^

Acte deDemanae. .

ÎVi"'V<i'" m'»' "?" filiV?ertoate«Vhô»e»
votre »»u.te v^l„..t. •

tïr/bffiS?îi>.îi'Sernrur.
Ai-,.,.,,,-,..



i
mérites <U'

•nie confiance

iemcnts on c«

itè.

de vos perteo-

et j'aime mon
I

Les dix command aents de Dieu.

1. Un seul Dieu tu adorem^^
Et aimenis paifaiteraent.

2. Dieu en vain tu ne jurera»
Ni autre chose pareillement.

3. Les dimanches tu garderas
En servant Dieu dévotement.

• offensé, pMçe
raable et uuo le

jrites de Jéaus

Qt votre aainU

»ce.

t.

usi de

chcté par voti

.ffremes pensées,

jequejo possôd»,

ère : réprime» les

lans mon. âme et

i8 qui résiste» aux ,^

les.

B. .

donnez-moi tout ce

anté de mon copr?.

otre s»into voiuin- -

-il

4. Père et mère tu honoreras
Afin de vivre longuement.

i. Homicide point ne seras
De fait ni volontairement.

6. Impudique point no seras

De corps ni de consentement.

7. Le bien d'autrui tu ne prendra»
Ni retiendras sciemment.

t. Faux témoignage ne diras
Ni mentiras aucunement.

9. L'œuvre de chair ne désirera*
Qu'en mariage seulement.

10. Biens d'autrui ne désireraH

Pour les avoir injustement.



VI

Les sept commandements
de VKgUse.

T.OS t'êtes tu siiiictifleras

Qui te sont (le
commandement.

8KC untendin»

4.

i.

hvH dimanches me««' ^>;^

Et les fêtes luueiUemeut.

rmSr::^H-=---
Quatre tenxps, vigiles, jeÙBeras,

Et le carême entièrement.

Vendredi, chair ne maugerati,

Ni le samedi mêmement.

Droits et dîmes tu paiera*

A l'Eglise fidèlement.

Louanges à. la sainte Trinité.

p-i>ir(LomA Patri, et Filio, et

n LOiHE soit au Père, au t iis,U

^
. ^^^^^t^.

(j et au Saint Esprit-
J^^^J^ emt in prineipio, et

siècles. Ain«i soit-il.



Eglise.

Lnitè.

i, et Filio, et

îaiicto.

in princiino, et

,er, et in sœcula

Aiuen.

Vil

Prière à la Sainte Vierge,

recourons à votre i)rotec-
tion : 110 (l(^(I;iip:r,fz pnr nos priè-
res (lans noM besoin : iniiis. û
frlonense et .«ainte Viertre. ddli-
vrez-noiis constamment de tous
uautfers.

mus, saneta Dei (ienitrix
.

nostrasdeprecationenesdesjpiciag
m necessitatibuH : sed a pericu-
lis eiinctis libéra nos semi)er,
\ irjfofrloriosa et benedieta.

Prière au saint Ange gardien.

J^SGK de Dieu qui êtes mon
ffîirdien, puisque le ciel m'a

eontié H vous dans sa bonté,
eclairez-moi. fïardez-moi, diri-
^ez-moi et n>e ffouvernez aujour
d hiii.

Aiusifsoit-il.

^N(!Ki,K Dei, qui eustos es mei.
me tibi commissnm pietate

siipen.'a, }lodi^ illumina, eusto-
di, repre et guberna.
Amen.

Bénédicité, ou Prière avant le repas.

B^^'Tn^^M'S'"' " '"*-T
I^'<^"«,RKM"-f>iriTK, Domini.s, nos etainsi qu<; la nourriture que L'ea quie sumus -umofi ri beno-

duPùîe^e!^
""""^"'' ^" ""'"•ii<^«/'^xtemChriJ!"''1;/Si-

" f^^*^*^' ^^^- ne Fatri, etc.

Grâces, ou Prière après repas.

Prière pour les défunts.

QVK lea âmes des fidMcs d<^-
funts reposent en p;iix, par

la miséricorde de Dieu. Ainsi
?«»it-il.

prPKLKrM animjo
cordiam Dei.

in pace. Amen.

per miseri-
requiescant



vni

Prière appelée VAngelus.

1/VNOKLU8 Domiui uuutinT.t

4»!^SS!;,e.c
ylre MaWa.etc. _ . .

V ècceancillaDom.n..

V. voici 1. «er^-ante -

^^^
^^.^. ^^^^^^^^^^ ,„.

«"''"
Qu'il me soit fait «elouL ^^^ ^„„„.

votre parole. ,^„^.^ ^,,. nf^Sum'caro fact.umest.

•'*r wTe%e s'e«ttit chair v-
li^i^ffiïit i« nobi«

^' It U à habité.parmi nous. R-^^M„.;a, etc ^^j



3.

eSpirituSana-

Domini.

ecuntium •»"-
-<»

caro factum est.

t iii nobis

ibia, sanota Dei

Rciamur promia-

EMUS

n, quaîâumus Do-

CcemadResur-
.fam Petducamur.
Christum l>o««'

LE PETIT CATÉCHISME

FIN DE L'HOMME.

D.
R.

D.

R.

D.

Qui vous a créé et mis au inonde ?
C'est Dieu qui m'a créé et mis au monde.
Que veut dire le mot créé ?
Le mot créer veut dire faire quelque chose do rien.
Peut-on dire qu'un ouvrier, qui a fait une belle voi-

ture et un beau meuble, les a ctéés ?
R. Non, parcequ'il ne les a pas fait de rien ; il lui a

fellu du bois et des outils pour les faire.
D. Pourquoi Dieu vous a-«l créé et mis au monde ?
R. Dieu m'a créé et mis au monde pour le connaître,

pour l'aimer et pour le servir.

D. Quelle est la première chose pour laquelle Dieu
vous a créé ?

R. C'est pour le connaître, c'est-àr^iire pour connaître
combien Dieu est grand, saint, bon, aimable, etc., et
toutes les choses nécessaires pour faire notre salut.

D. Quelle est la seconde chose pour laquelle Dieu vous
a créé ?

R. La seconde chose pour laquelle Dieu m'a créé
; c'est

pour l'aimer, c'est-à-dire lui attacher mon cœur et cher-
cher à lui plaire en toutes choses.

D. Quelle est la troisième chose pour laquelle Dieu
vous a créé ?

R. C'est pour servir Dieu, c'est-à-dire lui obéir, faire ce
qu'il ordonne et observer fidèlement ses commandements.

D. Quelle récompense Dieu réserve-t-il à celui qui le
onnaît, qui l'aime et le .sert fidèlement?
R. Pour récompense, Dieu lui donnera le ciel.
D. Quelle est la doctrine qui nous apprend à connaître,
aimer et à servir Dieu
R. C'est la doctrine chrétienne, qui nous apprend à

Ionnaître,
à aimer et à servir Dieu ; on appelle cette doc-

rine chrétienne, parcequ'elle vient do Jésus-Christ.
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D. D'où vient
^^^^^^^^^jent du mot Christ.

R. C'est celrn
.f^y^^^^^t Ba loi.

clirétien
'?

. ^..^j^ est la marque du d rai

dui nous a rachetch, .n m
^^ ^^^.^ ,

D.
QuenouBrepr.sent<.lcju^^

R. Il nous rei)rcbeiite la
^

n«t mort pour nous. , ^
• j,^ ^c la croix f

peVlo ixussi le mSsW» nous rampions quo

t on fait Houven Ic^^fcn-
^^^^.^^ ^^^ j^, „,«*. de

Tb faut toc le »yno de^a^c,^'^
^^ ^^^^„,., ^ , da„-

SJ^^^"^iirfee...ncdela.o.,
•

D. Oomiuemuc^on^ ;

H. Avec respect et dcA oi
^_^ ^^.^^^ o

S. Quelle est la vertu du^ ^^^ ...dations,

11. C'est de chasser Ic^dcmons,



CATÉCHISME *7

(le iiouB déliATer des dangers de l'âmo et du corps, et
d'attirer les bénédictions de Dieu.

DIEU.

ist.

jnie, croit eu

Q la croix,

lamara^^^ t^"

,c du chrétien,

Q seul Dieu, au

>n .Jésus-Christ,

,ix pour nous.

Toix? .

elle
Jésus-Christ

.rnc de la croix?

a Sainte Trinitc^

on prononce le

U -, il nous rap-

L,
parce qu\;n fai-

pelons que Jesus-

icheter.

le de la croix ?

oix pour invoquer

par les mérites de

t.

au commencement

et lorsqu'il y a dan-

igne de la croix ?

la croix ?

oignerlcB tentations,

D. Qu'est-ce que Dieu ?

11. Dieu Oit un esprit infiniment parlait, créateur de
toutes choses.

D. Qu'est-ce qu'un esprit ?

R. C'est un être qui n'a pas de corps
;
qu'on ne peut

voir, ni entendre, ni touclier.

D. Pouniuoi dites-vous (jue Dieu est un pur esprit ?

R. Je dis (lue Dieu est un pur esprit, parcéqu'il n'a pas
de corps, et qu'on peut ni le voir, ni le toucher.

D. Pourquoi dites-vous : Dieu est infiniment parfait ?

H. Parcociu'il possède toutes les perfections et qu'il est
sans défauts.

D. N'y a-t-il qu'un Dieu ?

R. Oui, il n'y a qu'un Dieu, et il ne peut y en avoir
plusieurs.

D. Pourquoi croyez-vous qu'il y a im Dieu ?

R. Je crois qu'il y a un Dieu, i).arce(iue s'il n'y avait
pas de Dieu, le monde et tout ce qu'il renferme n'aurait
pu exister.

D. Pourquoi dites-vous que, sans Dieu, le monde et
tout ce qu'il renferme n'aurait pu exister ?

R. Parcequo, s'il faut un ouvrier pour bfltir une maison,
h plus forte raison, il en a fallu un pour faire le monde
de rien.

D. Dieu a-t-il été crée ?

R. Non, Dieu na pas été crée, car il est éternel, c'est-;\

dire qu'il n'a pas eu de commencement et qu'il ne peut
avoir de fin.

D. Le fils de Dieu et le S. Esprit ont-ils été créés ?

R. Le Fils de Dieu et le S. Esprit n'ont pas été créés,
car s'ils avaient été créés, ils ne seraient pas Dieu, ils au-

I
raient eu un commencement.
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est étemel.

D. Oii est Dicxi ?
j ^^ ciel et la terre.

R. Dieu est parton^
rconnait-il tout ?

D. Dieu voit-il tout et ^onn ^^^^,^i ^

R Oui Dieu voit tout et connaît lou

a de plus' caché dans notr^ cœur. ^^^ 7

il remplit le ciel et la terre. ^^ ^

rte^nnS»jrpeSion -, c'est ce .uoa
appelle

%^!'cSien y a-t-il de perso^-» » ?S:,\e Fils et le

R II y » trois personnes
en Dieu

S- E«P"'- ^ . „,^nnos divines ont^Ues
lesmême» per-

D. Les trois personne» uiv

fections ? ,. .„ç3 ont les mêmes per-

a?s"i'rr?^^-= trois person.

JaSXn:":r|rtnil>ien.
R Non, c'est un mystère.

-eligiou?

ri. '^"•-'-''l":";"^frieut' a vév616e et que

R. C'est une vente ^«^ ^' !

nous ne pouvons ^««^P^''"*^'' ..
,^es forment^elles trois

D. Les trois personnes divines

. «M o I
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formentrclles trois

R. Les trois personnes divines ne forment qu'un seul
et môme Dieu.

D. Comment cela ?

R. Parccqu'elles n'ont qu'une même nature et une
même divinité.

D. Comment s'appelle ce mystère d'un seul Dieu en
trois personnes, le Père, le Fils et le S. Esprit ?

R. Ce mystère d'un seul Dieu en trois personnes s'ap-
pelle le mystère de la Sainte Trinité.

D. Qu'est-ce que le mystère de l'Incarnation ?

R. Le mystère de l'Incarnation, c'est le Fils de Dieu
fait homme pour nous.

D. Qu'est-ce que le mystère de la Rédemption ?
R. Le mystère de la Rédemption, c'est Jésus-Christ

moil en croix pour nous.

D. Que veut dire le mot Rédemption ?

R. Le mot Rédemption veut dire Rachat, parce que
Jésus-Christ nous a rachetés en mourant pour nous sur la
croix.

D. Oii sont contenus les principaux mystères de notre
religion ?

R. Les principaux mystères de notre religion sont con-
tenus dans le Credo ou Symbole des Apôtres.

ANGES.

D. Qu'est-ce que les anges ?

R. Les anges sont de purs esprits, que Dieu a créés
pour le louer et exécuter ses ordres.

D. Dans quel état Dieu a-t-il créé les anges ?
R. Dieu a créé les anges dans un état de pureté et de

ibonheur.

D. Ontr-ils tous persévéré dans cet état ?

R. Les uns y ont persévéré, en les appelle les bons
.nges

;
les autres en sont déchus par leur orgueil, on les

ppelle les mauvais anges ou démons.
D. Que devinrent; Irr manvHiu nt\crf^a anri"^ l'^Mr r^^^t-A

t tt quoi sont-lis occupés ?
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11. A\nv» l«>m péih(', \vh nuiuvais «DefcH furent choHKc'H

du oîcl et juécipitcH dan» J'rnfor, oii ilh HoiiflVent den mp-
plic'cfci /xmilileK.

t). Quollcs sor.t k'H occupationH des munxuiH anges ?

p. J]f( «ont occupés i\ tourniento '' les datnnéa en enfer, et

ù i)ort<'i Ir" lumiiueK au iiéelié sur i terre.

D. QucUt- est l'oceujnition des l)onK anges ? '

11. Leur oeeupatiori est de louer Diensjins ces.se, dexé-
ruter ses ordres et de prendre soin d(! nous.

D. Est-ee (jue Dieu envoie ses anges i)our nous garder?

11. 0\ii, Dieu nous a donné i\ e'iaeun un ange pour

nous garder : on l'appelle pour cela 1 Ange Gardien.

D. Q'est-ce qui i)eut déplaire si notre Ange (Jardien ?

11. Tout ce qui offense Dieu déjjlait îi notre Ange (îar-

dien.

PREMIER HOMME ET PREMIERE FEMME.

D. Quel est le premier homme et la i)remière femme,
que Dieu a créés V

R. Le ])reruier homme et la première femme que Dieu

a créés, sont Adam et Eve, nos premiers parents.

D. Pourquoi dites-vous qu'Adam et Eve sont nos pre-

miers parents ?

R. Parccque c'est d'Adam et d'Eve que sont venus
tous les hommes qui sont ainsi tous frères.

D. Dans quel état Dieu créa-t-il Adam et Eve ?

R. Dieu créa Adam et Eve dans un état d'innocence,

de sainteté et de honheur.

D. Où Dieu plaça-t-il nos premiers parents ?

R, Dieu plaça nos ])remiers parents dans le i)aradis

teirestre.

D. Qu'était-ce que le paradis terrestre ?

R. Le paradis terrestre était un l'oau jardin, rempli tir

toutes sortes d'arbres, dont les fruits étaient délicieux un
goût.

D. Quelle défen.'^e Dieu flt-il t\ nos premier.':^ parents?

D.

même,

in
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''• Que fit Kvo''

'nort et h l'onfr"
"' ""J''" """ ""«"os ,1,, I,. vie, Al"'

"m-rton« c.„ S-' : ,t'„tt*; ';;-'•", <l'A,la,„, et „„„«
"l'K'llc l„ péehc orifrinel

''•'
'
''''" ™ '1"'""

o,-«i„dV'"'"''' ^'"^'S» «*-"" «ô comptée d„pé.,,é

«-'P^rt^S ~^; S-»te Vierge .t-el.e été

<l".'arm dire ,\ „„ Pie^vl.l -/"''« i '''lue celle

'"'i5"conita'.r"f^™-
"" '"' "'"" '"

riir nt Dmx con^oln-t-il Adam et Kvo ?
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E. Dieu conBola Adam et Eve, en leur promettant un
Siauveur.

D. Comment s'appelle ce Sktuveur ?

K. Ce Sauveur s'appelle Hédemptcur, Jésus-Chrigt ou
Messie.

D. Ce Sauveur est-il venu sur la terre aussitôt après le

péché d'Adam et d'Eve ?

K. Ce Sauveur n'est venu sur la terre qu'environ 4,000
ans après le péché d'Adam et d'Eve.

JESUS-CHRIST.

D. Qu'est-ce que Jésus-Christ ?

R. Jésus-Christ est le Fils de Dieu fait homme pour
nous.

D. Que signifie le nom de Jésus ?

R. Le nom de Jésus signifie Sauveur
; et Notre-Sei-

gneur est ainsi appelé, parcequ'il a sauvé les hommes de
l'esclavage du démon, du péché et de la mort éternelle.

D. Que signifie le nom de Christ ?

R. Sacré ou oint, c'est-à-dire qui a ^reçu une onction
sainte.

D. Que veut dire se faire homme ?

R. Se faire homme, c'est prendre un corps et une âme
semblables aux nôtres,

D. Le Fils de Dieu s'est-il fait homme ?

R. Oui, le Fils de Dieu s'est fait homme
;

il a prig uh
corps et une âme semblables aux nôtres.

D. Jésus-Christ est donc Dieu et homme tout ensem-
ble?

R. Oui, Jésus-Christ est Dieu et homme tout enscmbU.
D. Quelle différence y a-t-il entre Jésus-Christ et un

homme ordinaire ?

R. La différence qui existe entre Jésus-Christ et un
homme ordinaire, c'est que Jésus-Christ est homme «t'

Dieu tout ensemble, et qu'il n'a pas péché.
D. Il y a donc deux naturel"! en Jésus-Christ ?
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^^^n^^'^Z^Z^' - ^--Christ
: la nature

p.^un^r^etune^^^SS.£^r^.P-- a

J a donc JstlT^LlnZ'^'''^ ^^ ^^-^^-t, il

commfnre"orts"et n^l^^^^^^^^^^^ f"^^ P~,personne.
^ ^ ^ ^""^ ^<^ ^ont en nous qu'une

^^
Dieu s est fait homme pour nous rache-

R
* ?^ q"o[ïious a-t-il rachetés ?

nelle,Xu"eKoritroS'^^^^^^^ ^^ damnation éter.
sance d'AdU notîe prem^^^^^^^^^^^ P^^^* dé«>béi^

K.' Sa"sScS'r""« "-^""^ Jésus-Christ?

B-Quel^P^-^S^jn^^ns^^^^

om%trb":.'*^"^' ' Bethléem, en Judée, le .i„^

Vierge et Saint JoS^tfe l^fS K
'"''"•* P""- '*'"*=

te,."-?^""
*•"' J™>-W'™t pendant qu'i, «tait «,r la

K. Jée.,.^h™t, pendant ç,n,, était .ur U .e„e, a fait
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trois choses ; lo il a enseigné aux hommes à vivre
saintement

;
2o il leur en a donné l'exemple ; 3o il leur

en a mérité la grâce, par rcr souffrances et par sa mort.
D. Comment Jésus-Christ a-t-il appris aux hommes à

vivre saintement ?

R. Yjïi leur enseignant une doctrine toute sainte.

D. Comment leur en a-t-il donné l'exemple ?

R. En pratiquant le premier ce qu'il enseignait aux
autres.

D. Comment leur en a-t-il mérité la gruce ?

R. En souffrant et en mourant pour eux.

D. A quel âgo a-t-il commencé à prêcher ?

R. A trente ans.

D. A quel âge est-il mort ?

R. A trente-trois ans.

D. Qui a trahi Jésus-Christ ?

R. Judas, un de ses Apôtres.

D. Qu'est-ce que Jésus-Christ a souffert dans sa Pas-
s'on ?

R. Jésus-Christ dans sa Passion a été méprisé, insulté,

fouetté, couronné d'éi)ines et abandonné de tout le monde.
D. Qui a condamné Jésus-Christ à mort ?

R. Ponce-Pilate, qui était alors gouverneur de la Judée.
D. A quel genre de mort a été condamné Jésus-Christ ?

R. A mourir, comme les grands criminels, sur une
croix.

D. Quel jour Jésus-Christ est-il mort ?

R, Jésus-Christ est mort le Vendredi
; c'est pour celai

qu'on l'appelle Vendredi-Saint.

D. Pour qui Jésus-Christ est-il mort?

R. Jésus-Christ est mort pour tous les hommes afin de|

ïes l'ijketer de la damnation étemelle.

D. i3ui a fait mourir Jesus-Christ sur la croix ?

R. Les Juifs.

. D. Jésus-Christ est-il mort comme Dieu et commet
homme ?

K Jéeui-Ohrist n'«»t pan mort comm» iDi««, pwoo qw
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^' vue

leur de la Judée, l't^ssucita ?

R Tn7>r^^^^/^^'^^s ces limbes >

•leavrces de lour prison
"" •'«'Sus^.'h.ist pour cHro

[.ombe?„"f
J"'"- •'-•«^'"^t esU, ro^sucité et «orti d„

B^^Que v„„,e..™™ dire ,« ce» parole» : J,„„.c,,i,,
né Jésus-Chri.st?| R. Par ces pai-oIes on \ f r
minels, sur une thrist vint de nouveau s'unir -Y «onT ^'^"'^ ^« Jésus-

lombeau. """ '^ «on corps pour sortir du

;
c'est pour celai U. ^uSSr^t^Sl^""^"^^^ '

hommes afin dcl ^- Apres sa résurrection TAruc ni • ^
i";ps sur la terre avant dTmon/^^^^^^^ ^"^-^^ <^'té long.

. croix ? I
Ji- Jésus-Christ estTonté^rctjt "''^ "^ ^

garante jours après sa Bésun-ecîlon
•^'"' "^^ ^'^«^'«««ion

Dieu et commcl D. Pournuoi Tôcnc. m • ^

ïli.«, ti«f«<. q.i*oteotei,r. ' '
"'^*'" ""« P'ac'e et pour «itre notre
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v.i

i
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D. Que fait Jésus-Christ dans le ciel comme homme ?

R. Comme homme, Jésus-Christ dans le ciel, adore
Dieu son père et intercède pour nous.

D. Que fait Jésus-Christ dans le ciel comme Dieu ?

R. Il nous envoie de là sou Saint Esprit et ses grâces.

D. Après être monté au ciel, Jésus-Christ fut-il long-

temps, avant que d'envoyer son Saint Esprit aux Apôtres?
R. 10 joiu^.

D. Quel jour Jésus-Christ a-t>-il envoyé plus solennelle-

ment le Saint-Esprit à son Eglise ?

R. Le jour de la Pentecôte,

D. Sous quelle forme le Saint-Esprit descendit-il sur
1 es Apôtres ?

R. Sous la forme de langues de feu.

LES DEUX JUGEMENTS DE DIEU.

D. Expliquez-nous ces paroles du symbole des Apôtres :

D'où il viendra juger les vivants et les morts ?

R. Ces paroles veulent dire qu'à la fin du monde, Jé-
sus-Christ -viendra juger tous les hommes, dans le juge-
ment général.

D. Que signifient ces paroles : juger les vivants et les

morts ?

R. Elles signifient que Jésus-Christ viendra juger Ich

vivants, c'est-à-dire ceux qui vivront lorsqu'arrivera la fin ^

du monde, les morts, c'est-à-dire tous ceux qui seront:

morts depuis le commencement du monde. On peut
encore entendre par ces paroles : les vivants, ceux qui se-

ront morts en état de grâces
;
et les morts, ceux qui se-

ront morts en état de péché mortel.

D. Pourquoi les morts ressusciteront-ils ?

R. Pour recevoir dans leurs corps la récompense de
leurs honnes œuvres ou le châtiment de leurs pécliés.

D. Comment se fera la résurrection des morts?
R. Par la toute puissance de Dieu, qui fera sortir nos!

corps du tombeau aussi facilement qu'il les a tirés dtil

néant.
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D. Pourquoi le jugement général aura-t-il lieu ?
11. Le jugement général aura lieu pour glorifier Notre-

beigneiir honorer les just<3s et confondre les méchantsD Est-ce que Dieu attend la fin du monde pour nous

H. Non, Dieu n'attend pas la fin du monde pour nous
juger. Il juge chacun de nous auparavant, dans le iuL'ement particulier. '' °

D. Quand se fera ce jugement particulier ?
R. Le jugement particulier se fera à la mort de cha-cun de nous.

notre ^'^^f'^''''^'''''*
''''^'' '^'P' «* ^^^^'^ "^^ aprè«

R. Après notre mort, notre corps retournera en terre
et notre âme paraîtra aussitôt devant Dieu pour êtrejugée.

D. Sur quoi notre âme sera-t-elle jugée ?

aum feit
"" '''''' •'*"^'''' '"' '*" ^'''" ^* '"' '^ °^^^ ^"'^"«

cuher?'''
^'^'^^^''^''^ "^^''^ '"^"^^ ^l^rè« ^e jugement parti-

E. Après le jugement particulier, notre âme ira en pa.

Inéri'té''"

""" "*" """ purgatoire, selon qu'elle l'aura

EGLISE.

D. Qu'est-ce que l'Eglise ?

K. L'Eglise est la société des fidèles, unis en.tre euxpar la profession d'une même foi, par la participation auxmêmes sacrements et par la soumission à un même chef
MsiDle, qui est le Pape.

D. Que veulent dire ces paroles : Unis entre eux parla profession d'une même foi ?
^

croL?Tnnr''l^'
''''"^^''* ?'> ^'^^ *«"« ^^« catholiques

croient toutes les mêmes vérités de la religion.

fmn n,v./"„, '
i^uuic« : Lnis par la participa-

tion aux mêmes sacrements ?
^ i i
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M

II. Ces paroles veulent dire que tous les c&ihnMnuna

I). Que veut dire le mot chef?

O. Quel est le chef de l'Eiclise ?

jebUh-LHn.>t
,
et le chef visible, c'est notre Saint PArn iV.Pape successeur de Saint Pien-e, à qui Ctr; Selnt^ atilt

. 1 11 es Pierre, et sur cette pierre je bûtirai mrm p"nse
;
pais mes agneaux, pais mes brebis

^^^"
JJ. Que veut dire le mot visible •?

D oLT^'
y^j^ï^^^««t dire ce qui peut être vu.

!>• Que veut dire le mot invisible v

K. C'est Notre-Seigneur Jésus-Christ, qui a établi l'Pgli«ee qu. en est le clK.f invisible et «IpK. ^"
.

iJ- Qui gouverne l'Eglise ? f ^^

P. C'est Jésus-Christ.
B. Par qui Jésus-Christ gouverne-t-il son Eglise ?

écoute, m'écoute -rXi „'.„; .^!'* ' ™''" 1"' ™'"'

D. Qu'esSc quet Paï",™"'
'^"'"^' "" "'P™^'

Jés'?;s-Oh,S's°«rt.''.r''Tf'"\<'<'
'^^ ï"'"'™. >« vicaire de

deloute l'Eglise
*'™ ""« <^'"=f "e tous les évêques et

K. Il ne peut y avoir pl„sicm-s Eglises de Jésus-ulirist,
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carJcsufi-ChriHt n'en a établi qu'une, qu'on appelle l'Eglise
catholique, apostolique et romaine.

D. Peut-on être sauvé hors de l'Eglise
R. Non on ne peut-étre sauvé liors de l'E-Iise. parceque hors de l'Eglise, il n'y a pas de salut.

'
^

D. Quelles sont les marques de la véritable Eftlifie*>

tolique.''

"^'^ ^^"'"^ "^'^ ^"^' ^^^''^*^' Catholique, Apoa-

D. Comment l'Eglise est-elle une ?

R. L'Eglise est une parce qu'elle n'a (lu'un seul chef

.^.""mc^ï^s? r' ^"'rrl^^^''
et toujours les mSMcitments

: Jesus-Christ a dit dans son évangile. " Qu'il

sXaSu'r'^^"'""''"'
bercail, sous la conduite d'un

D. Comment l'Eglise est-elle Sainte?

choî .Jf^-'l
^'"^ ^''''"*^''

I'-'"''^^' ^"^ Jésus-Christ, sonchef, est siimt
;
parce que sa doctrine est sainte

; parceque seule elle produit de vrais .s^iints, dont Dieu mon îola saniteté par les miracles.
"lonirc

D. Comment l'Eglise est-elle Catholique ?
K. L Eglise est Catholique, c'est.à-dire universelleparce qu'elle enseigne en tous lieux les vérités que Dieua révélées aux hommes. ^

D. Comment l'Eglise est-elle Apostolique"^

Je^n^a^SZ""'
^^^"^^^^^^1"^' ^^^ce qu'elle remonte jus-

R. C'est l'Eglise Catholique Romaine,

de I'E^HsVSh^^^^^ '^ *^"*^« ''' ^^^*- «^1--

mates^ .^îl/f'''''
"^''1^^' '^^* ^'^^-^"^ d'institutions hu-

wS "^^ î'"''"^' religions, qui ne servent qu'à égarerles hommes, e ne sauraient jamais les conduire àS
cathote" " ''"'" '''' y--n>l".sieurs églises,-

ii II m peut y ftvoir qu'une kgUm, commg il n'y h
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;f;ll

lill

lli '11 111

^^^''J'^J'',''\f^'^^^^^^^
nombres composent cette églisedit S. Paul, et tous ne font qu'un seul corps.

^

trompj;''?
'^'"^^^' ^^^^'' ^'"^"" '« *^«°^P«r ^t ^oJ

i^^l ^^
véritable Eglise est infaillible : elle ne peut ni

e^M^n-."^^"'
^ '"'^[ ^^ ^'«^«<^^S««r, parce que Jésus-Chrisest toujours avec elle

;
et qu'il a promis à St. Pierre quesa foi no pourra défaillir, et que les portes de l'enfer nepourront jamais prévaloir contre son Eglise.

'

COMMUNION DES SAINTS.

D. Çu'est-ce que la communion des Saints ?
R. La communion des Saints est l'union qui existe Ientre tous les membres de l'Eglise, qui sont au ciel, dans

le purgatoire et sur la terre.

enfre eu??"'"''*
^""^ membres de l'Eglise sont-ils unis!

R. Les membres de l'Eglise sont unis entre eux, corn-

k ciof ^^.oH^''-'^'"'' "J*^'"'"
"^'P^' ^°"<^ Jésus-Christ est

le chef
;
cette union met en commun tous biens spiritu. Is

ides membres de l'Eglise.
«P"uuvi8

1

D. Quels sont ces biens spirituels ?
R. Ces biens spirituels de l'Eglise, qui reçoivent leurvaleur des mentes de Jésus-Christ, sont les K^crements el^cnfice de a messe, les prières et'les bonnes œuvrj^ deS'

fidèles et celles des saints qui sont dans le ciel.

dans le ddT''''"'
^"^ '"^'"^^ ^"^"^ ^'' '^'''^ ^"^ ««^^

R. Oui, nous sommes en société avec les saints ouisont dans le ciel
;
«ir nous les prions d'intercéder pour

te'œsSr'
'"' ''''' °^"' secourent par leu??n-

pu^gato^iî??"'"''''"'
"'' '""'"'^ ^"^'^ ^^' ^"^"^ ^"^ ^^^* «"

R. Oui, nous sommes aussi en société avec les âmesqui sont en purgatoire : nous ofh'ons à Dieu, pour leur dé-

i iiiMiHmii
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)osent cette église

|

orps.

tromper et nous)

: elle ne peut ni]
i que Jésiis-Christl

5 à St. Pierre que
j

rtes de l'enfer ne|
lise.

^TTS.

aints ?

mion qui existe
ont au ciel, dansj

ise sont-ils unis

entre eux, com-
Jésus-Christ est

s biens spiritu .la
j

i reçoivent leur
es sacrements, le

j

mes œuvres des
e ciel.

saints qui sont

les saints qui
intercéder pour
înt par leur in-

aes qui sont en

avec les âmes
11, pour leur dé-

lin-ancc, nos pr'^res, nos bonnes œuvres et le saint sacri-
I

ncc de la messe,
D. Qu'est-ce que le purgatoire ?

I ^A ^\ 5,"rs:atoire est un lieu de peines, où les justesachèvent d'expier leurs péchés avant d'entrer en pamdis

Lni ;nnî"^,'?f /''"'r''''''''"'
^'^ ^"^^^ ^^^C les fidèlos

I

qui sont sur la terre ?

i«nr\'^''"'
sommes en société avec les fidèles qui sontsur la terre
;
nous prions et nous faisons des bonnes œu-

jvres les uns pour les autres.
^nui.» œu

PÉCHÉ.

D. L'Eglise a-t-elle le pouvoir de remettre les péché« ?
R. Om, Josus-Chnst a donné à son Eglise le pouvoir

de remettre les pèches : Jéenf-Christ a dit à ses Apôtres •

Les pèches seront remis à ceux à qui tous les remett-ez"
et seront retenus à ceux à qui vous les retiendre:! * '

D. Par quels moyens l'Eglise remet-elle les i>éché8 ?
K. Lest par le moyen des sacremenifl que l'Efflise

remet les péchés.
* ^

D. Qu'esWe que le péché ?

R. Le péché est une désobéissance à Dieu.
D. Combien y a-t^il de sortes de péchés.
R. Il y a deux sortes de péchés : le péché originel et le

pccne actuel.

D. Quest-ce que le péché originel ?
R. Le péché originel est celui qne nous apportons em

venant au monde.
D, D'oii vient le péché originel ?

R. Le péché originel vient d'Adam, notre premier père,
lorsqu'il mangea du fruit défendu.

'

D. Quest-ce que le péché actuel ?
R. Le péché actuel est une désobéissance à Dieu quenous commettons par notre propre volonté.
D. Tous les péché actuels sont-ils égaux entre «ux ^
R. Non, les péchés actuels ne sont pas égaux entre eux •

O
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iir"

- i!i,' I

:i

li:l

vénieir
'^'"'""^ ''''''^^'''' et d'autres qui ne sont qu.

D. Qu'est-ce que le péché mortel ?

mniUrf
^^'"^'^ "^^'^''^ ^'^ ""^^ (léschéissanco h Dieu ci

D. Pourquoi I'}i{)i)cllo-t-on mortel ?

âm^.;
^" ^"^'^'''"'' '""'^''^ P'trcequ'il dcame lamort^Ynotr

p. Comment le péché mortel peut-il donner la mort •.notre ume qui est immortelle ?
m mort a

n. Le péché mortel donne la mort j\ notre Ame en luifamn perdre la grâce P«inctifîante, qui est sa yl!^'
'" ^"'

D Quel outrage le péché mortel fait-il à Jésus^Christ 1

n ]l
i« frucufie de nouveau dans notre cœur

'

iJ. Quelle mjure fait-il au Saint-P:si)rit >

à ^^^a^'^''''' '^ "^^^^ '^"-' 1-- "-ttn.

l'eni-?"'""'"*
^'"^'^^ ''' J^^'"^'^"'' '^^«^•^^^^^ P«"r mériter

l'enfe/?
"' ^''"* '^"

'"" ''"^ J'^"^'^' "'^^^^^ 1^«»^ "^^riteil

D. Quest-ce que le péché véniel "^

TniJiA,^.^'^'*f'^'^^''^^'''^
^'^""^ désobéis;sance à Dieu, en

Setî;'ou en 1-aX"^^^^^ ' '^^ ^^^^"^'« *-^--»- -|
D. Devons-nous craindre beaucoup le péché?

nnTf "; ^^"«^^cvons craindre beaucoup le péché dIuque tous les maux de cette vie, et plus que la mort
'
^

PÉCHÉS CAPITAUX.

p. Combien y a-t-il de péchés capitaux''

1 nnpurtte, 1 envie, la gourmandise, la colère et la naress,.
». Pourquoi «ppclle-t-on ces péihés <ftpitftuV?

lî. Pa
ceh es,

D. Qii

K. L'(

lit quoi
D. iiu

11. Ce
D. Qu
n. Ce
Dieu
D Qui
K. Cei

rincipal

I). Qel
'{. Cef

iMU'reté.

I). Qu'
Il Lir

jirs de la

D. Qut
11. La (

D. Qu(
II. Ces
tiiin.

1). Que
K. Ces
D. Qu't

H. Cesi

D. En
tlJKe ?

Pi. Ce.sl

'l'on })oe

[i'ion a|)i)(

D. Quel
lans l'ivro

il. Voie;

ilaus l'ivroj

o
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Icrhc.r''""''
'^" ''' '""^ '' """'''' '•'' ^'^'^"^'«"P Vautres

D. Qu'est-ee (juo l'or^nieil?

11. L'orgueil est un amour déréglé de soi-même quiu qu on présume de soi et que l'on se préfère aux autrL.
l>. Quelle est la vertu opjiosée à l'orgueil''
11. C'est riiuuiilité chrétienne.
1). Qu'est-ce que l'humilité ?

i Dieu et de bas sentiments de nous-mêmes
y Qu est-ce que l'avarice?
II. C'est un amour déréglé des biens de la terre etnncipalement de l'argent.
I). Qelle est la vertu oj)posée à l'avarice '>

l^^Cestle détachement des richesses et l'amour de la

I>. Qu'est-ce que limpm-(îté ?
It L'impureté est une alîection déréglée pour les i.lai-

tll^ (le la chair. '

D. Quelles sont les vertus contraires à ce vice ?
11. La chasteté et la continence.
B. Qu'est-ce que l'envie ?

11.^^ C'est une tristesse que 1 on con(.oit du bien du ].io-

I). Quelle est la vertu opposée à l'envie ?
K. C'est l'amour du'prochain.
1). Qu'est-ce que la gourmandise "^

K. C'est un amour déréglé du boire et du manger
_

D.^ Ln quoi peche-t-on le plus souvent par gourman-

^ù:J^^^^'^ ^'T^""
immodéré des boissons enivranteson pèche le plus souvent par gourmandise, c'est cenon api)elle ivrognerie.

1). Quels moyens faut-il prendre pour ne pas tomber
ii.ms 1 ivrognerie ?

[îi^ v'^!^'^
*i"'\*^'« ï^^«y«n« excellents j.our ne pas tomber

tiaiL, liviognene. lo. JSe pas aller au cabaret sans une
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fe!'";:!;;';:^^'^. t^z^:!rr '•--.»!-"-i

S r^ , :
f'f'l'riete et la torapéranco. '

n. Qu'est-ce que Ja colère ?

vol à ntrvenger"^"'
'"''''''''' '"^ "«^^ '^^ ^^^ "«"«

D. QuelJe est la vertu opposée h la colère ?n. L est a douceur et aussi la patience ?

Y'
^n est-ce que la paresse ?

cices dot ''V^f'^f^ volontaire du travail et des cxerci-

le péc.h6 f'
''"^''^'' avons-nous contre les tent^ttions et

tions efclSsTnt'- ''ir'?
'^'^ .^^rte. de tenta-

des occask.ns et In f. - ' ? -"''S'
'^ ^'i^'il^ncc, la fuiteoccasions et la fréquentation des sacrements.

VIE ÉTERNELLE.
D. Qu'entendez-vous par vie éternelle

D Cetîe'vfî'-r"",?'*
"^' ^^" ^"^ ne* finira jamais,

relire?
"'''"' ''''^*-^^"^ ^^^'"••«"«^' «" ^nalheu-

R. Cette vie éternelle sera infiniment heureuse on n«mdiB et infiniment malheureuse en enfer
^^"

-U. Qu est-ce que le j)aradis ?
K. Le i)ai-adis est un lieu de délicos .^,N ,r^ i j.

aimant Dieu, on jouit d'un bonl.L étSl '
"^""' '*

JJ. Qui sont ocHx qui vont en paradis'
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D. Qu'c8t-co que l'enfer ?

tc,.,„6m„"ô I jV- ?r :n' T ""'"'"""" '1'" ^-t «n «nfcrî

tre Ame qui nous

ère ?

e?

Jl et des cxerci-
ncgliger les de-

tle la religion,

esse ?

3 sainte ardeur à

es tentations et

sortes de tenta-
L,^i lance, la fuite

îments.

inira jamais,
ise ou malheu-

eureuse en pa-

ou, voyant et
1.

istes qui n'ont
heur de l'otfen-

DES SACREMENTS.
D. Que veut dire le mot sacrement ?
K. Lo mot sacrement veut dire ihnsa «m,-«+« ^
D. Qu'est-ce qu'un sacrement ?

^^ ''^ '^'^"•

R. Un sacrement est un siano sonsihh» ,•«.,*•* -

îotre^cigneur lésus-Christ pouTrus^netifef''°
'''''

D. Comment un Sacrement esUl un siime sensiMo ?R. Un sacrement est un siLm.. «/n^ ki
^ '

knifie lagrûce qu'il produittrnor.'^r'rn '^m^
i)arce qu'il tombe sous Aos sens ' '''^ '^""^^^'

D. Que veut dire le mot sensible ?

^r^n^X^^:^::^<^ ^° O™ •- •-» voi,

ianal^Sartî^'r"*"™
--^'- «ans ,o baptdmo et

^. wui a institue les sacrements? ^y^n^"-

K. C'est Notre-Seigneur Jésus-Christ.

R.' J^rSr4"rS'"V' '^'^'^' ^«« sacrements?

sanctifier
^^^'''*

'^ '^^^'*"« ^«« sacrements pour nous

.

a^Comment est-ce que les sacrements nous sancti-

R. Les sacrements nous sanctifient en nou«! Hnnronf i

i^. LM saciementa donneuHlg la grâce p«r ous-mémM 7
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R. Oui, les sacrements i)rodui8ent toujours la grâce p
eux-mt^mes, quand on n'y met pas d'obstacle.

D. Combien y a-t-il de Ricrements ?

R. Il y a ser't sacrements : le Baptême, la Confirm
tion, l'Eucharistie, la Pénitence, l'Extrême-Oction, l'Ord
et le Mariage.

D. Quels sont les sacrements institués spécialeme
pour efifacer les péchés ?

R. Les sacrements institués s])écialement pour efitac
les péchés sont le Baptême et la Pénitence. C'est po
cela qu'on les ap])elle sacrements des morts.

D. Pourquoi appcUe-t-on le Baptême et la Pénitcnc
sticrements des morts ?

R. Parce que ces sacrements donnent la vie à l'âme q
était morte jiar le i)éché ; le baptême donne la vie
l'Ame qui étiiit morte par le i)échô originel

; et la i)éi
tence donne la vie h l'amc lui était morte par le pécl
actuel.

D. Il faut donc être en état de grâce pour recevoir 1

cin(i autres sacrements ?

^
R. Oui, il faut être eu état de grâce pour recevoir 1

cinq autres sacrements, qtii sont la Confirmatitm, l'Euch
riKtie, l'Extrême-Onction, l'Ordre et le Mariage

; ce
pourquoi on les nomme sacrements des vivants.

"

D. Pourquoi les apjielle-t-on sacrements des vivantt^
R. Parce que pour les recevoir il faut que l'âme s<i

vivante par la grâce
; c'est-à-dire qu'elle ne soit pas soui

lee i>ar le péclié mortel.
D. Se rendrait-on coupable de quelque péché si l'on n

ecvait quelqu'un de ces sacrements, par exemple la Couli
mation ou l'Eucharistie, ou le Mariage en état de pét I

mortel ?
'

R. Si l'on recevait quelqu'un de ces sacrements en é(
de péché mortel, on se rendrait coupable d'un grni
péché qu'on appelle sacrilège.

D. Qu'est-ce qu'un sacrilégej
R. Un sacrilège est la profanation d'mie chose sainte

n.

mm
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titués spécialemci

G pour recevoir h

'une chose Ruiiiti
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i^J'"'^"'''
"''''''''' ^''''''''' ^«i« 1^'« Pleines sacre-

lî. Oui, ou peut recevoir plusieurs fni^ h.o ^ -

^c-jent, excepté troi« : le WS, Î^T^^l^^^S

btf2T^ ^'^^^^^^" recevoir ces trois sacren.ents

^rSlrllL^""^^^ '^"^« -^ ^-- - --ctère
li. Qu'entendez-vou.s par le mot caractère ^

kl dans l^^ir"^^'''^ J'^'"*^'"^'^ ""« »^<^rque impri-

D. Quelle marque le Baptême imprime-t-il •>

On.lT .'' '^'; "^"'^""'^ "" ^^'^'"^^"^t de Dieu.D. Quel caractère la confirmation imprime-t-elle ?
.
Un caractère de soldat de Jésus-cK

1^. Quel caractère l'Ordre imprimo-t-il '^
"

!

I^. Il imprime un caractère de ministre de Jésus-Christ.

BAPTEME.

I
n cSlelvlv/I"'

"^^^««'^"'^ ^« tous les sacrements ?

PoînS^sanStd^r'''"^'"
-s ce sacrement nous

IX Qu'est-ce que le baptême ?

!

{. Le baptême est un sacrement qui efface le iw'tI.a|;nel, et qu. nous fait chrétiens, enLts de^iu^;i'de
I>. Que si.nnifîe le mot baptiser -^

I, r„„(.,. personne peut-dle topiise.-?

1^. Quelle est la manière de baptiser ?
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R. Pour baptiser on verse do Veau naturelle sur la tétodelà personne que l'on baptf.e, en disant enmemetemn

Esi^rit ^ '"
"^'^^ ^" ^^''^ ^* ^" ^i^« ^t du Si^t

vJl' "^fP^T ^"^ °'''*^*''' d^"^ pour baptiser, l'un, verserleau, et l'autre prononcer les paroles du baptême 7
K. xNon: Il est nécessaire que la même personne vers.l'eau et prononce les paroles.

p<^i»uune verse

D. Quelle intention faut-il avoir en baptisant?

qu?-Jt'lEg^nr''
'' "^"^ ""'''' ^'^"*^"^-" ^« ^-- c

D. Le Baptême ne peut-il pas être suppléé ou remolace, quand il est impossible de le recevoir ?
^

a
^' P^'W P^^^^être suppléé par le martyr ou le désiri

^ Rnnff
'^'' ^^^'^^ .'

^^ ^"'^^ Welle BaptJmc de ^tet Baptême de désir
; cependa^^t ils ne sont nasTBaptême proprement dit ^^ ^*

promesst?'
'"' "'"* '' ^'^P*^^^' ^^^^^ ^ ^^^^^ quelque,

R. Oui, il promet à Dieu de croire tous les mv«fAr^

D. Qu'est-ce que renoncer au démon ?

r^S:t^n^^^ '^ ^^^ '^ ^-on pour n'ap.|

R Slîtr "^"^ '''''^°'^' *"^ P«^P^^« du démon ?^^B. C est renoncer aux maximes et aux vanités du mon
D. Qu'entondez-vous par les maximes du démon?

R (?.lf
^'' ^"" ^^"^"^^«^ «^"^ œuvres du Sn'^^R.^C est renoncer au péché et atout ce qui porte ai

D. Qu
R. La
iut-Es]

D. Qu^

R. Le
Trinit

D. Pou
Infirmât

R. Le
'H poiu-

!D. Que
|R. Par
p. Que
I Par

Quel
ifiiit fin-

pu y
p baptis

baptisi
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larraine ?
^^- t on a l enfant un parrain et une

.|^Ies parents vSXrnt àtoSr"""*' ^"''^ '» «»

-ar^âïï
'P"'"""'^^"»"-'"' ^l'oteir pour ,«rrai„» et

bile «"rpuîc'^'
''™^'' 'l™^!- P^BO-H.- d'uno con.

."^breT"""
''"™^-^» ^ '•»&" un nom do saint „„

"pS:ctS."Stïtf:^t^S;ïï~:^^ou

il à Dieu quelquei

tous les mystèrei
ses pompes et il

?

iémon pour n'ap.

îs du démon ?

i vanités du mon-|

du démon ?

monde, qui noui
es plaisirs défeuJ
)ses dangereuses]
du démon ? ]

ce oui norfa aul

)a8 l'usage de 1ï

CONFIIIMATION.

D. Qu'est-ce que la confirmation ?

,f^V9^Sn?aLTdeX"- ^"' '"'"" '"

|I>. Qn'estKje que le SaintEsprit ?
R.^U S.Jnt.E«prit est la troisième personne de la Sain-

ntoSn ?' ' '""^'''P"' "-' ^«"' donné dans la

fîpttt^tSp-SufelfSf- » -«™-

F Pa llT„r'"T' '^'^ '" Coninn,:s
ïm

" ™"«™»t'°n. nous devenons parfaits chré-

Hù^^i^^'""'' y -^W .-=ntre un ehré.ien et un

"te TStf^"''^ ™^ -=»"' qni n'est

.aptis. est cSirll^etr?X et^^'^id^; ^1
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qui est confirmé est comme vu homme fort et courageux
comme un soldat vaillant et intrépide.

EUCHARISTIE.

D. Quel est le plus grand de tous les sacrements ?

R. Le plus grand de tous les sacrements, c'est l'Euclia.

ristie. Les autres sacrements contiennent et produises
la grâce, l'Eucharistie contient et nous communiqn
l'auteur même de la grâce, qui est Jésus-Christ.

D, Qu'est-ce que l'Eucharistie ?

R. L'Eucharistie est un sacrement qui contient réelle

ment et en vérité le corps, le sang, l'âme et la divinité d.

Jésus-Christ sous les espèces ou apparences du pain et du

vin.

D. Que veut dire le mot Eucharistie ?

R. Le mot Eucharistie veut dire action de grâces ; c

Jésus-Christ en l'instituant, rendit grâces à Dieu son Père]

D. Pourquoi l'appelle-t-on le saint sacrement par exce
lonce ?

R. Parce qu'il contient Jésus-Christ, le saint des sain
D. Quel est le signe sensible de l'Eucharistie ?

R. Le pain et le vin qui sont consiicrés et qui sigiiij

fient la nourritiu'c de notre âme.
D. Comment cela signifie-t-il la nourriture de notr

âme ?

R. C'est que l'Eucharistie nourrit notre âme comme
pain et le vin nourrissent notre corps.

D. Quand Jésus-Christ a^t-il établi le siicrcment a

l'Eucharistie ?

R. Le Jeudi-Saint, veille de sa mort.
D. Par quelles paroles du Prêtre le pain et le vin son

ils changés au corps et au sang de Jésus-Christ ?

R. Par ces paroles de Jésus-Christ : Ceci est mon corjJ

ceci est mon sang.

Jésus-Christ a-t-il donné
Prêtres le pouvoir de changer le pain et le vin en
corps et en son sang ?

soi
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?: Pa H vol ' r'*" '^f
P^^'^^^"^ ^« ^^ consécration^

J:.h.n' '
'*"'^'^' paroles de la consécration, le pain

l>;^s
î^^JS:^^^;:^

^^^ ^-"^«^-^ ^^M>ain et du vin,

K. Non, il ne reste rien de la substance du pain et du

:^lr'''' "^^"
^

'' ^^'- -^ ^- ^- espit

.fneu""""" P-^--P-^«ou apparences du

V.nln!?'
^''' ''•P^'^^^ ""^ apparences du pain et du vin

•ommo lo'fi
"^"^

TP^'''^^^ ^ "^^ ^'^"^ «" ^ »"« autres seng;

T «.-1
^,^"'''' ^'' ^^"^^"'•' l'«deur et le goût.

luV vWl don?.S!"' f ^''"^^ "^ ''"'
^'^P'-^'^ ^^^ consécration,

lu a^t.11 donc dans le sacrement de l'Eucharistie ?

-ont of ?/
""

''!!' ^?.
sacrement de l'Eucharistie que le

Set di v^^^
^' Jésus-Christ sous les apparences lu

hté^Zn^ iShi^t;:f^^
'' ^^^"^-^^^^^^* - -"* p-

D. JesuK-Christ esWl tout entier sous l'espèce du mint tout entier sous l'espèce du vin *> ^

R. Jésus-Christ est tout entier sous l'espèce du paintout entier sous l'espèce du vin ^
'

le ce^iîauTrccniM
'''*.'^^'""' fP*^'"^ ^"^^^^^ ^«^^ «"tantu ceiui qm reçoit les deux espèces'^

i-sts-ChrisTlni,r"
"'

f-'''^^^
^"*^' ^'"'P^^« d" P«'»- reçoit

£ son« S.., i'

'''"' P.^'"^^ ^"^ Jésus-Christ est toutmer sous chacune des espèces.
D- Lorsqu'on reçoit une partie de l'hostie recoif-nnitant^que celui qui reçoit une hostie enSo '

^'''*"^"

-. -.ui, en communiant avec une partie de l'hostie, on
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reçoit autant que celui qui reçoit une hostie entière!

parce que le corps de Jésus-Christ no peut être partage.

MESSE.

D. Pourquoi le Prêtre consacre-t-il le pain et le vi

séparément et que ces espèces restent-elles séparées si

l'autel ?

R. C'est pour représenter le sacrifice do la croix où li

sang de Jésus-Christ fut séparé de son corps.

D. L'Eucharistie n'est-elle qu'un sacrement ?

R. L'Eucharistie n'est pas seulement un sacrcmcni

elle est aussi un sacrifice.

J. Comment appel lo-t-on ce sacrifice

R. On l'appelle le saint sacrifice de la messe
D. Qu'est-ce qu'un sacrifice ?

R. C'est l'offrande d'une chose faite à Dieu, et que Vc

détruit en son honneur.

D. Qu'est-ce que la messe ?

R. La messe est l'offrande du corps et du sang
Jésus-Christ, faite à Dieu par le prêtre.

D. Qui est-ce qui a institué le saciifice de la messe ?

R. C'est Jésus-Christ lui-même, en instituant l'Eucl

Faites ceci en mémoii

int de
ti den
(' la ni

I). D;

comme uiBieHxe ?

ristie, lorsqu'il dit à ses Apôtres
de moi.

D. Le saint sacrifice de la messe est donc
continuation du sacrifice de la croix ?

R. Oui, le saint sacrifice de la messe est une continu

tion mystérieuse du sacrifice de la croix; c'est le mêi
sacrificateur, qui est Jésus-Christ ; c'est la même victiii

qui est son corps et son sang sous les apparences du pi

et du vin.

D. N'y a-t-il pas quelque différence entre le sacrifice

la messe et celui de la croix ?

R. Il y a deux différences : lo. Jésus-Christ souffrit

mourut réellement sur la croix, et sur l'autel il ne souf

pas et ne mv.ui-t, pas. 2o. Sur la croix, Jésus-Christ s'olï

lui-même, «t sur l'autel il s'offre par les mains du prêt



me hostie entière

peut être partagé.

CATÉCHISME.
38

•le la mZoT '''' ^'''"^ """"' '"•'"*"" '« ^"^t ..uriflc-,,

Jt
*'"

™'«»t^-''"'»^»
r«t "« vivants et ces mort» •>

;h1;u^^ u7«rs^î:'':r:Se™,''''r"'' '»-•
morts sont les Fidèle. .,urs'ont:^"?™,ti !.'

"""""
=
'^

i Dieu on leur honneur '
"*"* °" '«'"' ''»"">

iiee de la messe ,f;;,tl;'rXiî,':^'t'S' ??-' "^"re, 'olSi
instituant l'Euclifii (lemanfl,? ses in-W» ^ ' <^evation à la communion,

tes ceci en mémo| la messe, le rem^er-cier dot.^^'^.S'St""''"' ' '" ""

itdone comme u, ,™e? '"'<"» «^"""'cnts faut-il assister 'à la sainte

[ le pain et le viil

Uellea séparées m
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corpa.
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à Dieu, et que l'cj

rps et du sang

e est une continu

oix ; c'est le mén
3t la môme victiu

apparences du p<

entre le sacrifice

is-Christ souffrit

.' l'autel il ne souf

,
Jésus-Christ s'olï

38 mains du prêt

COMMUNION.
i). Qu'eist<e que communier ?

^J;.

Communier, c'est recevoir le sacrement de l'Eucha-

P ,^"^ ^«"*. dîre le mot communion •>

t. (^ommunion veut dire union.

.r/,'^
^".' cette union a-t-oFe lieu ?^^^Cett. umon a heu entre Jésus-Christ et lo conmm-

1^' Goiio union ^t^iie bicit étroite?
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M

rxwvY luiiKipaU-mciit à ivmrnicr Notn-Si-iminir .Tc-hu-

ChriKt (le n'ôtri' (li.niié à nouH, et nous oftnr ù lui Haihj

vrKcrvc.
, ,,

1). Coinim'nt «loit-on |)hsmt Iîi, .|(.uin<'t; dans la«iiielh

on il eu le bonheiu- de conuiuiuier.

II. Ou doit iKiHHcr lîijouniée dans lii(|uell»' ou a (mi I'

Itouhour de ooninunuer, dans un pieux reeueillenieiit

rl.nant souvent son ((eur n Dieu
;
pensant au graivl|

bonheur qu'on a reçu ee Jour-là.

I). (^u'est-il bon de faire dans l'après-niidi ?

1{. 11 est lion, si la ehose est facile, de faire une visitJ

an Saint-Saerenient. pour renouveler i\ Notre-Scigneni

.léKUS-(.'hrl8t notre amour et notre reconnaisstmce.

SACREMENT DE PENITENCE.

1). Que signifie le mot pénitence ?

1?.. lie mot pcnitciKie signifie regi'ot et satiBfaeti(»n i»oiii

les ])celiés eomnns.

D. Qu'est-ee <iue le sacrement de Pénitence?

K. I-e sacrement de Pénitence est un sacrement «ju

rcuK^t les péeliés commis après le bapt('nH! !i c^-ux «p

sont bien disposés.
.

\). Le sacrement de Pénitence est-il bien »•,• •cs^^vnj

pour être siUivé?

1t. l;e sacrement de Pénitence est aussi nécessaire

(vlui qui îi, péché mortellement ])onr être sauvé, que

baptême à celui qui n'a pas été baptisé.

I). Qui a institué le sacrement de Pénitenc ?

K. C'est Jésus-(!hrist qui a institué le saerement (I

Pénitence, en dcmnant aux Apôtres le pouvoir do remtj

Ire les i)éeliés par ces par(»les : Les péchés seront remis 1

ceux à qui vous les remettrez et ils seront retenus à ceu^

à qui vous les retiendrez.

I). Que faut-il taire pom- bien se jn-éparer à recevoir 1

Hjicrement de Pénitence ?

Pt. Pour liien se préparer à recevoir le sacrement '|

Pénitence, il faut faire qfiatio choi,3& , lu Exaujiner

-%
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lée dans lR«inelli

t Katinfactioii iioi

il l>icii )i'' cHxjiii

mrer a recevoir

in t..liH ,,.« |„.olieH h .m prêtre ftpprouvé.

I>. Qiiiî faut-il taire ,,„,„ l,i,.„ oxami,,,., «, cun«..i,,„r '

J>.

Sur (juGi tHut-il sVxfiiniiicr '

). Conimeiit doit-on 8-cxaniiiier ?
i»- On doit s'examiner en rei).>«KiiTif ,J...... ..

•s pensée», «c p,.,,,lc..s, «.. «e î^ et ..^Zi^r",'"'^''!marrniei- colles ,„, i„,i „ ,,;.,,,„,

"
' " " <""'*'<'ll^ poii,>

,l«,enéë'''''
"" '™"'" ''"'*-" ""«'•<• " ''™-n <le s„

1). Par (,uoi fa„t-il finir non examen ?

^on, d tant nécessairement en avoir la contritio,,.

<'ON:i'JîI'I'j(,y.

|l>. Que veut <lire le n...t contrition'
i^o n.ot^eontritioii vent dire hrisenu-rd

]{.

itrit - nn nvur uvisO par la tlonh-ur d

et iin ('.s-Mi'

a\-oir ollonsé



»

m tv: PK'ftf'

Il îhi cOutr\i\m est Utio dcHiî^Jir do ViUnV (làToir <M\l'n-

sr Diiiii, avec la nM<v1ntkm et li' f.^fn(M<''«'V"«''*'' i»'^',''!'."

lotUcuMoK'

•

•
I

1). f N-^Hïlfh'iV V il-t-ll d<^ s»u^(-s de (Vrtitfitkm ?'

I!. II y a «li'ux .surt«'S d<' contrition ; la" (Vintririoil |Aii--

r.utc »'t ïrt:AM>ntttthm=ilHi<a>f.iit('. qu'on 'A\)]\rM"Ait\'HU\\\:'

i').'<,)ir'<-st-^("r|nc'la i'<Wltntl<m i^hVtaiti'?
•'

11. Ijrt, roirtrilion- [lari^ut^^'x^t hl «lonlcrti' d'aVuii''<)WhV.e

Dion. paHv'ilh'îr fst in'tinlin'cnt Itotî. inHiirniciit »»'ft>^^j''

et rpic 11' prchr lui drplait.

I). gu.-I est rclfV-t de la tVMtrKi^n i.Hvln'rt.-
T"' '"

H.-l'.iU'iviiti'JtiyMVpJtrfîn'tc.'joiiilr an «IC'Mv (!<• J<V<>\'Aii f-

siU'rcnKMrt'Hii*'{)^niV>'Tifc.''Wv^ïiifme par i-lîo-ni('ni<r li^ \-»»*-

< Vwifr î^i l)icTr,"rm''nU'' AiWt la^é<à»ptiwi' (hV sitminU-fit'»!'

iK-nitunc'c.
1-1

M,:^.-: t.

1). (.Miost-rc (iik; la (ohtiUïV.ii inïiHUÏait'o oi) J^tntjon '

^l:'1Ù''(^ofifrftion in'inafï)iït!C' 'on attr^fionV'st^la donloni

iViivoh ii^onst^'m^û: h <'îiu5 'af ta 1?\iUHiV d,n
.'•'^V)^^

'"'

des cJiâtinK'nts qn'il njôrittY .

"'
,

, .;,(,» /.

'T). QiVeVV'MtTcl^V't de' la' coniiîtiôii 'imparfaite 1
_ , ^,

I{. LV'ttet de la contrition inipai.taitc est (U; di.spofjcri

pcchiMii-, (1^11 à'nh''cb)iinioi{c<'lW('nt d'amoiiv,(tc' Dieu, à vç-

icvoir le pard«)n de ses i)éch'cH (Uiiis'lc sacLCiuent dp pé-

nitence.
^

.,

Vf: La. conti-iti»)!! e\lt-elte l.îoiV <iéccss»iire jxnn- faire wmi

I tonne èônréHsîôn? '
'

,,

r». Oui. la contrition est alpHo^ununt necci^foiiiv pouf

faire' une benne (éonfènsion : car iiiie eoi\fési^ioji ft^ite sanJ

contrition cHt une confô'ssion nulle ot Ho^vent; Hàcnl'èj,^!

D; Qnelles qUalîtoH drtît avoir là iM)nti4tion .'

1{. J,a contrition doit a^oir quatre «inalités: lo FM
4lu)t être Surnatnrelle : 'Jo Intérienre ; -îo Universelle

io Sonveraine.
' '""

' '
''

D. giiVst-ce • ù dire qUe la contririoA doit étifC SiirnaJ

lurciln •

If l,;i «•(>iitri»ii>n doif '•v<' ^mnifiirellf. <'i'vl -;i-diii



l*)'jrtl!H'(t<' llV^ llfll.'-

\H)ur fttirt' ^l!l<.

doit (^tro Siirnii]

rxn^Wff^M. iip^

H. Lucontridoti llôlf »^<iv i,Vtûimi,V..'V'e«U:<llt-t^ti'cll,.
'

..oif être <hiixH ]ô eirnr et iiôn {te Heul<''fnvh'É Kur'le 'l.o.k

'"•nr <'|iii tUnt iHiv (Wiis I:r'(f(ijii(.nv"
'''"' "

' " ''

nfioii. K,ii,s avoir IV (^ii«ù^ t^>iRq.? ,|h r6j^r(^t ;ÏHV..Îr ,iH(.^K^'
JMeu. n ont (Jonc pus niio vraie i-otitritioVi'^" " "'

=
"

K. Non car leur cvMtiiJti/)ii i]\-4 ^uvs uj^érienn".
). (^lîeHt-ceudire que lu contrition doit être Inivrr-

H.'La timtriiitrti.df.it Ô(r«.uiliver.'*s-Ilei t^OHt-iUlinHniVI-
le (Jk>it »^et^>rMht., îtiH .,ii(.i„^ ;1 to,m' Je.i péthOn >irioi4..lH
<|mflïa:<{«nii«i«.i >-,. ,

..,„,•. t,,.,, m -^, ».•„,-.. ( „,.i

M N^HrparK-'quV.n nViihftit pus <hi'.f\.x),^

H. f.a^ 'c^^itiitioM d6lt Otit-' '(i(>iiveMirt*. inîstL^:<îiV^(inr
la <louIeur dttA'oir offensé Di.'u dcit are In nlu^ ffrtiiVdè'

'

hietoiïti'sreHdVJ-iileiïfs." ^ '• " .Sr!!! .H^TTi

i„ iLîiS^Tr"''"'
^***'" "^? J'''^*^"''"" ion-es avoir ï/fiè'li(iyil'''

[i.inr iniMfitim^lmîerhiWftMt'iiiertf.' '|.|. muI, j, , ,.}.,.,'iit 1' m
[>.^Qife^.Uît-ÏJ fUird iWrtf' avÀit 'ixM iMiïe'V-^rtty^oii''

••-Tfi-.- ttriuTîciwj, H îam : if' là,

,.||.-. .••|'v;(.-;,.ditiB'!"'»'^»«Jer ;i Di.MJ ;iv.-.^ |rr\f.| M-; l'o m-V^^ti'^-pnr' %'
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liiiPil

i!

oonsidévation des motfe capables do nous rinsplrer.

D. Quels sont les motifs les plus propres ù exciter en

nous la contrition ?
, 4.

•

B. Les motifs les plus propres à exciter en nous la contri-

tion, sont : 10 la bonté intinie de Dieu que nous avons

offensé ; 2o les bienfaits de Dieu et notre ingmtitude

envers lui ;
3o la passion de Notre-Seigneur Jésus-Christ

<lont nos péchés sont la cause ;
4o le paradis que nout<

avons perdu, et l'enfer que nous avons mérité.

D. Pour avoir une bonne contrition, est-ce assez de

regretter ses péchéK ?

11. Non, pour avoir une bonne contrition, il ne suftit

]>as de regretter ses péchés ;
il faut de i)lus av^ir le fer-

me propos, c'est-à-tUre une résolution sincère et forte de

n(! plus jamais offenser Dieu.

DE LA CONFESSION.

D. La confession est<îlle bien nécessaire ?

R. Oui, la confession est bien nécessaire pour recevoir

le pardon de ses péchés. Jésus-Christ a dit 11 ses apô-

tres : Les péchés seront remis j\ ceux à qui vous les

remettrez, et ils seront rettmus à ceux i\ (lui vous les

retiendrez. Or pour savoir à qui ils doivent les remettre

ou les retenir, il est nécessaire que les prêtres connaissent

les péchés par la confession.

D. Qu'est-ce que la confession ?

K. La confession est une déclaration que l'on fait d(ï

ses péchés à un prêtre, pour en recevoir le pardon ou

l'absolution.

D. Quelles conditions doit avoir la confession pour

être bonne ?

R. La confession pour être bonne doit être humble.

sincère et entière.

D. Qu'est-ce à dire que la confession doit être humble ?

R La confession doit être humble, c'esl^jwlire qu'on

doit s'accuser de ses péclicH uvcc une gr.imîe cv'rntuKîon

d'avoir offensé Dieu.
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D. Qu'est-ce à dire que la confession doit être sincère?

,
•;

lA ,
^^"^^'««'«n doit être sincère, c'esUWire qu'on

<luit déclarer ses péchés franchement et simplement, com-me on les connaît, sans exagération ni excuse
I). Qu'est-ce à dire que la confession doit être entière'
h. La confession doit être entière, cest-à-dire quoi,

doit déclarer tous les péchés mortels qu'on a commis
avec le nombre de cha(,ue péché et les circontances quivn changent l'espèce.

*

1). Celui qui cacherait volontairement un péché mor-
tel u confesse, fcrait-il un grand mal ?

li. Celui qui cacherait volontii.rement un péché morte!
a confesse ferait une confession nulle et sacrilège, qu'il
strait oblige de recommencer tojite entière

D. Quand est-ce que Ion reçoit le sacrement de péni-

1). Qu'est-ce que l'absolution ?
R- I^absolution est le pardon des péchés accordé par

le prêtre au nom de Jésus-Christ

|<lifJi«n^^ti^r"
^""''"* Uuand le confesseur lui

1{. Quand le confesseur diffère l'absolution, le pénitent
.loit se sx)umettre k ce délai avec humilité, en éloigne,
uvuse et travailler à «e mieux préj.arer pour m.!' "ult"'

MANIERE DE SE CONFESSER.

ba.lt-iSf^
^'' moment de se confesser est arrivé, que

Il Quand le moment de se confesser est arrivé, il faut
liiier se mettre a genoux auprès du confesseur, de manié-
|i ne pas le regarder en face, faire sur soi le signe de h.

;»ix, et dire
: Béniss<.z-moi, mon père, ,mrei" qui- jai

l...,.!,o. j,. ,.onieH.so il Dieu etc. '
•

i
.»

"

m, je me confesse à Dieu et à vous, mon 1

, jusipiù pur ma tante

ère
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par lo confôssduf

1). Cjri'ehtCfx'lezivoiis j)àr Ti^i^ îiîditlgbht'tK

uï- et éii g;agiiaut les iîirfnl^enV(iB. ' '• •

(leji-voiis
1 )ar T<^i^ îiîditlgbhtW '>'" "

R. Par It's indulgences Jentends les grâces que 1 Eglis,.
accorde aux fideîos^. Î^Aaij^MaYiMîsi^lôn dëV «i^èitiWtMniM).
relies dues jVIonri^ y,t' elles. " " ' ' ^•'

- • ». i,.',
. m ',

D. <^uc faut-il iBitc^pitui- gagh(^rK'5! hi^dt^rt^^^^ - '

K. I o' Pour tçA;rmi^ ' T^s indul.iîetfcef^ if fanf Ptir" 'en étM
glace j^t vt-ritaMenient ro])cntant de tous ses i)é(lu's • -'o

'

Accomplir' fidèlemelit t*otitès IcM rrtndi'tibus' ni'eWciit^)? rir
celui qui les accorde. r.,.,.:» ,,t ,

1'). 'Sur (^'uiii'kôh't 'foVidées' U-A hv\ %eiico^? ' ' - '' ' ' '

K. Us indulgences sont fondées sîir la N.tiWfii*îii>iii .|^
'

c^sus-('7inst.ïïiii'cin èWiti^aiit ttitib^iraïUi^i^f 'In rr(iix'p<>iir
uouH, nous a;. laissé un trésor inépuisiihle de'TnMl^i'v^ '

!;^^;iiï/^/^!'^îî •'"' ''Y
"''»-^ péché, et qui onf mt'

de tl-e« au.stèA^^'liéWm'néés. . r<r-.v.., .;..,..:

1>. Ooniment siiti.sfait-on au pn»cliain ' •' < "' -'>-•<

lui a tait dans sii personne, ses Mens ou son h»ffnU*ni- •

''"'

EXTBEMK-ONOTroN'i . • .,„

.1

.1. I ..

1> Wu est-ce que rExtréine-( hiction ?
Pi. L'Extrém6,(()iâcti(m e.st un Maerçuiuut institué i.uur

le soulagement spirituel <-t eori»,rel des malades
D. Que veut dire le mot : Hoiila^iihiént K))iritUel '

R. HouIftg(ànent de'rauu'VcrtV >}ltv -rym^m' U' malade
des sdiiiIhneH d„ pkhé et

' élM^ ' N's 'restes dû ÛMw^'
cest-à-dire une certaine pent<' au mal. et lafreeCimi /.' «t^c-
tams pèches. •' •>•• <-,,' .,,.« --i i,t.,„ ...p ,.,,, ,;

n:'<)iré vmitdh^r Et'ci»riK»r(?l ? ^'m <•"' »'.*:> f m
i{. Hoiilafeement du' clorps; cftf elfe ùdducif'îdg'dotrleurs

<lu malade et souvent même, elle lui rend la sjinté du
<
orps, SI elle est utile pour smi salut et la gloire de Di.Mi

ï'. Que laut-iî faire pour bien 8c prépareiMV r«'r-oVoir
I r.^trenv«^ (Miction' '*' ' ' "" • • - • .:„, ,;, ,
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* conférer, ri Ton .e «en. «.upab.e d^i:^^^^^:!:
I). Quand fttut-il recevoir riixtrême-Onctioi, >
n. Il faut reo(!voii- rExWme-Onetionm ou'op o«t ,.„<la Igor de mort, «ans attendre à l'cstrémité

^.

W.^ lourquo. ee «acrement e«t-il appelé l'Extrênie-Oiu-

.hJ^fer'^"'
''""* "* *""'" ''"^'*'"" "™ «'î»ive„t le,

le "i,?é?tei:r'"
"""^ ''•" """™ ""^^"""' 'I™ >';"i™>'t

les'L^T"""''
»W'"l-'-'-''n le» Saintes Huile» «ur tou,

meYr^ehé"'*
^™' »"'«"- «''..ânes et le» i„.trn.

DIT SACREMENT DE LOlîDitE.
1>. Qire.st-t'e que rOrdro'^

jtire dignement.
^^ ^ti ^uill pour les

D. Quelles sont les fonctions sacrées ?

!<> S-Lin sr-î
*''','' ï^''"^^'Pa'^*«

: lo. Prêcher
; 2o. Offrir

1<^
;vunt Nacnfico do lu messe

; 3o. Administrer' les T/"

i^Jctioiit^t;,:;:/*""^-^-''
•!- '^ I^-oir do n.ire ,es

î: îi donne aussi la frvdce j)our les faire dignement.
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-Onction,

sa vie et

^aute^di-

11 est 01)

m e-Oi lo-

vent le»

îÇoivent

et à la

jur tous

instru-

cle, que

:ades. il

cm mis

>ir Hpi-

>ur les

(Jm-ir

SfUI-C-

l't' les

nt.

i). Que (levons-nous aux Prêtres?
II. Nous devons aux prêtres : lo. le respect, à cause do

leur dij,mité qui surpasse celle des anges et des hommes :

20. l'obéissance, dans ce qu'ils ont droit de nous comman-
der, parcequè Jésus-Christ a dit aux Prêtres : Celui «jui
vous écoute, m'écoute, celui qui vous méprise, me mépri-
se

;
30. la reconnaissance, parcequ'ils sont nos ])ienthi-

teurs
: ils prient pour nous

; ils nous instruisent; ils nous
sanctifient

;
ils soulagent toutes les misères humaines.

MARIAGE.

I). Qu'est-ce que le Mariage'?
P. liC Mariage est un sacrement qui sanctifie l'alliance

de rhomme et de la femme.
I). En quelles dispositions faut-il être pour recevoir

dignement le Siicrement de mariage.
K. Poïu- recevoir dignement le^Racrement de mari{ig('

il tant être en état de grâce et dans la ferme ré8*)lution
de servn- Dieu fidèlement dans l'état du i.iariage.

D. A quoi s'exi)osent ceux qui se marient en état do
pèche mortel ?

Pt. Ceux (lui se marient en état de péché mortel, [>rota-
nent le siicrement de mariage et font un Racrilège qui
leur attire la malédiction de Dieu.

DE8 COMMANDEMENT!^.

1>. Que Jaut-il taire pour aller en paradis "?

K. Pour aller en panulis, il faut garder les commando-
ments de Dieu et de l'Eglise.

DES COMMANDEMENTS DE DIEU.

D. Combien y a-t-il de commandements de Dieu •'

11- Il y a dix commandements de Dieu.
D. Quel est l'abrogé tli^a HK- fnnii«'»«/^iâi«<^,r.f^ ,i.. i»:. ,,.

.,it, i. abrège doL dii: commaïadçiûejitÊ de Pieu cstreu^



% 'wmf'

-ont .lu „.«,
; c'oKt lu .oj.i; l;;;',:^!';'*"'

" ""•" 'i- •"-

l'n's^pS.tâîSiï'J'7'^'"'^'^^^^

-"ire "n îhnt'T dt;"-"''
"""",™"'«l''nné .' loi,!.:

i^'-gtenA*m,ÏÏi;. "''''"'''?•'''''''"'«''«'•

l>. W('»t-<,-o:4,w la. ïViil.. :,„.,, ;„,, „.,„ , „ , ,

-5':^'<M nu,, s .'Hn Hiinmtum
•.f

turellè jMiK ftqiu»)!,
IV.



! t«Ut|S«,il

soDt notiv

qui nous

I que nous

pfociàHiu

i '.

i

'*? !r

deftient
:

mtV !

i loi «lo:

nd <-Àrii-

idcment

u nous
divines

:
•• (

t 1

tqiioll,;

fj{l

Jji'M-hiikiij'..

Diou. ùlneu seul ajM)artient numiniaV^' b«)uv^ra^^^ «Ir
iioK e^iji-its et dç nos co'urs. '''J ' "'. '

'.

u. Non. nous n'adorons pas les suints ni les angéi-' :

nouK n<)ns:0oi?tf^ntr)i>K dfiloft iimipnji; vt, >)f ,l.-s invonut-r
( oiiinic les îuuis de Dieu.

;<; .!>.

.- î^ ^"^-V; ^^V^"'^ ^V
)'^!'^-^*^<* cr)inui(An(leinent

: l3î»û ' i-n
vain" tii ne jurenis. ni auti-eC)io4e i»lq-t<i]lîenieiit ? ' '

K- (V coniniamlenic'nt défl'hd 'itiiil^e profaiiat,ioi! du
^unt npni.do iJioiL'tf?^ siVnïcuife Mî^cM-ef^^^ ,.,.

laux. les blaspl i étires; Té>! n^'Kmeïlt^! ef li-.VihmîV-f^iiLfH

Si».

faiix.

I>. Qu'est-ce qirun'Kevniènf V
ti .•.!•(;

>'f^^^^^ i\.!^nV"r» '^V ra virile d.V-e <jue fon affîWn*'
on'tîe ce qrie l'on promet.' '.','

'
,

'

••:;;<•
1). Quand est-ce (nie ic sei;ï)'ieiiteii^ îïVdiscre.t*' '•

'

Miii^K nèee.«*^jt^;t'.t'V.oui- dé^^'clif»8^s 4î^iM^^l'fa'n'fe.•:.' '

I). Qîiand est-ce .pie Je .st^irtent' (''sfiii firMît'

?

1{. Le t^(îfili*trt:i<-*. ia.}tif*{^ 'h)>i,!«jimi ifeet'ihlt jxair sen.ira-

i. Le rvT.uciic oôt mnx ior>Tjiila '^.'^ cmtrâîre= h la véri-
té

;
ee»t ce quon appelle tauxS^l^miWrtn' v^'tVinre: ••
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il'
/j^y^'^/^-rinont est-il un ^-rand péché *>

i>- Qn'c«t-co qu'un va>u '>

picW.
^''"' ^^"^ ^'»H P'W (]iiclqu'action de

TROISIEME COMMANDEMENT

I^i^i
:

'lïïli";;:;;^:: '^
*r

"'^^^ commandement do
tement?

''""'^"^'^"'' *" ^'^^'^e^'-^s en servant Dieu dévo!

--^irunST":;!""'^ ^^'^^^^^ --««-^<^ di-

'^>- En quoi consiste ce saint repos ?

>. Qu cnfendo^c-vous pur œuvres serviles^

l^'m- vie ou c,i vue d'un s^ilaire
"^'^ ^'*'"" ^^^'''^''

.-^'ûmr;,Së;t5r"- ^« ^---'- que dan.

QUATRIEME (JOM JVIANDEMENT

Péii ^ Mèl^ïi; ht;;;;;j\rt'^^ commandement
:

iî. Ce eommamlement nm,s ?
''^^^^«, «"ë^^ement ?

supérieurs, et part eSmen' nos n?'
^ ^"""^^^ ^«« "««

1>. En quoi consiste l'hir ^ ""'? ^* "«^ "i^res.

<-t mores?
^«^«^«^e I honneur que devons à nos pères

nccv^^,. .1--. , "^"''i» •* Hb icspectcr, à leur ni./.,*.. -* ,v- 1..

D.

R. I

if.spec

d<' leu

D.

«•uven

II. ;

leurs

idudu

I). '

ride p
11. (

D.

II. J

(MUpi

l). <

|M>iut

K. (

1 mires

ment 1
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ôché.

:-ontie Dieu

« I honorer
l'action de

iemout de
*ieu dévo-

fier le di-

Jte œuvre

'jno font
ir gagner

lUc dan.s

lement
:

ent?
tous nos
ères,

>8 pères

t mères
r.* .\- 1...

l). A <(u<)i sont obligés ceux qui nont ta» service?

R. (-eux qui sont en service sont ohlif^és d'avoir <lii

i*\spect pour leui-H maîtres et nuiîtresses, de leur obéir «*i

d<* leur être fidèles jusque dans les petites choses.

D. Quels sont les devoirs d<^'^ maîtrt^s et des maîtress**»

«•Il vers leurs serviteurs?

II. Les devoirs des maîtres et des maîtresses envers
l<'(nK serviteurs sont de veiller soigneusement sur leur

< oiiduite et de les payer fidèlement.

CINQUIEME COMMANDEMENT.
I). Que défend le cinquième commandement : Honii-

ride point ne sem de fait ni volontairement ?

11. (/'e commandement nous défend de tuer, de l^atti*:.

de scandaliser personne et même d'en avoir le dessein.

l). Qu'est-ce scandaliser son prochain ?

II. Scandaliser son prochain, c'est l'induire au nml on
(Mupêcher de faire le bien.

SIXIEME COMMANDEMENT.
I). Qu«' défend le sixième commandement : in)pudiqu»-

point ne sera, de corps ni de consentement?
U. C«,' commandement défend toutes les actions eon-

tniires à la pureté et à la modestie et tout consente,
ment à ces actions.

SEPTIEME C()MMANDEMENT.

D. Qu'est-il défendu par le septième commandement :

bien d autrui tu ne prendras ni retiendras sciemment ?

H. Par ce commandement, il est défendu de prendre
ou de retenir injustement le bien du prochain et de lin"

Ikire aucune injustice.

D. A quoi est obligé celui qui a pris ou qui retient in-

justement le bien du puK-hain, ou qui a causé quelqur
(îoniuïao'e ?

.Ji. Celui qui a pris ou qui retient injustement le l>ir»

du prochain, oti qui a causé quelque <lommage. est obligi
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HITITIEME COMiUNUEMENT

B- Ce commando „rntrf?f?*,"''""'""™«?

wrement, d« lo décrier S fr^^'lî'-
'"'' '" J"K" **"-

l'TOnie. ""^' *"' l«f «lodisimce, «oit jwr n,-

,

B- Ce commandement 3éST """'"'".':""

»P"re» et au, dé«ir« déshotnttetriaXL""' """"•

DIXIEME COMMANDEMEKT

^
COMMANDEMENTS DE L'EGLISE

'

i

«.mmanTments't'^^^i^"',''"'» "'"'«^^ "'"^""r >-'

'oentsde l'EgliBeri^ree Z^tt.^ '''*''v,i<^
command.-.

im nous le commande •'««"s^hrist liù-mém.

»• A ,uoi nous ob«,etr':rS:ie1.Vd!1^.

""A^™rr^!,'"™^.?.« l'Eglise nous obhVe„. .

_

-.,.»«,.-, « oDii^ation de la même mSniX,.

(lise?

I
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Uf rendir
«ger téiii» -

oit pnr eu.

: L'cLMivr»

X pensfVcM

)ir injuK-

e d/''8it«t

CATÉCHI8M1I. 5]

€
îrver Irx

obligé*

tmandf-
i-méin«

lise ?

'Eglise,

do l'K-

^ue k« dimanches
; 2o. A assister à la mosse les diman-

V hes et les fêtes d'obligation
; 3o. A aller à confesse a.,luoms une fois tous les ans

; 4o. A communier au moins
nnt fois tous les ans dans le temps des Pjuiues 5o A
jetner les quatre temps, la veille de certaines fêtes, touR
les mercredis et vendredis do l'Avent et tout le Carême
excepté le dimanche

; 60. A faire maigre tous les ven-'
<lredis et même les samedis où l'on observe le jeûne •

<o A payer la dime et les autres droits de l'EgliseD Avons-nous besoin de quelque secours iwur obser-
ver les commandements ?

R. Oui, pour observer les commandements, nous avons
••esoin de la grâce de Dieu,

n. Qu'est-ce que la grâce ?

R. La grâce, c'est un don surnaturel que Dieu nous fait
par sa pure bonté et par les mérites de Jésus-Christ pour
•|)erer notre salut.

*^

D. Comment obtient-on la grâce ?

m^t«^"
*^^*^^'^* ïa grïice par la prière et par les swr,-

D. Qu'est-ce que la prière ?
R. La prière est une élévation de notre esprit et df

notre cœur à Dieu pour lui rendre nos devoirs et lui de-mander nos besoins.
D. Est-il nécessaire de prier Dieu ?

h^^JrP'"'' /' ^"1 nécessaire de prier Dieu, à cause d«
f)e80in continuel que nous avons de sa grâce

D. Comment faut-il prier ?

•ui^nm SL'v^I'*''^*'^^^
''''P^''*' *^^^ attention et dévotion.

.iu nom de Notre-Seigneur Jésus-Christ, par qui seul non.pouvons mériter d'être exaucés.
D. Quelle est la plus excellente de toutes les prières'
K. La plus excellente de toutes les prières, c'est le Pateru 1 Orai8<m dominicale

; c'est Jésus-Chris lui-même qiiinous l'a enseignée. *

n. A qui parions-nous en disant Notre Père ?
K. test à Dieu que nous parions en disant Notre Pèrr.
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I). Pouniuoi r«}. .clons-noiiK Notre J'c-/f '

K. Nous rappelons Notre l'ère. iMirceniril ..wt i

|-r de toutes choses, 1. p^.e de to,!: e^T ,Lm J';.t";rtuulièreinent des Im .m chrétù uk
omines. u pu,-

^

.

D.^Co,nl>ion y a-t-il de demande dans lorais,,» do.ni-

..nfiiruL^' ;ont'''

'^'^'"''"'^*'« 'J'"'« romiH„n dominieule -pnM..n.m<^t<>ut^,e,uun <.<eur ehréthn doit désirer V,

I.A SAINTK VIKROE.
L>. PourMiini prir)ns-nouK si souvent la Sainte Vierire'K. NouMpnons souv.nt la .sainte Vier^'o panr quel.:-t lu plus puissante protectrice .p.e nou'pisl^n ' In

'

•.

D. T'ir .pielle priùn; lEfrliso i„vnnue-t-ell,. i,|us ur.linnuenient lu sjiinte Viciée?
^

mL^^I^*: rîJ r '^i"^^^*^" '^"^*^'i^«'.o.Mp,,eIéeaussi
1 Av.Mam. q-M.

1 Kj.|,H. .n^oque plus ordinairement Ih s.,in(.

D. Qu'est-ce que la Salut,iti(,n AuLéli.uie >

>. La saluUition imfréUqxw est une prière e.,nnH»K<Vl-'inoipa ç.nient des paroles <le larchani î^ln-ie TiNt nte Ehzaheth h la sai,.te Vierge, auxquell. e^ j , ntnue humble demande, ajoutée par l'Eulii...
^"^

'"'"*»'

LES SAINTS
i>. Est-il avantjtK^eux d'invcniuer les Saints •>

|.
Oui. c est une prati<,ue que rE.uriis,, a tuui<.nrs rcvo.H-^^udee a ses en «nt« et qui leur est très avant^i^eûv

V

/

FIN,




